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Editorial

Le premier semestre de l’année 2026 a été marqué
par des avancées importantes dans la mise en
œuvre des priorités sanitaires du Gabon. Aux côtés
du Gouvernement, du Ministère de la Santé, des
partenaires techniques et financiers, de la société
civile et des communautés, l’OMS a poursuivi son
appui pour renforcer les soins de santé primaires,
améliorer la couverture vaccinale, mobiliser pour
le contrôle de déterminants de la santé, accélérer
la transformation numérique du système de santé
et consolider la préparation aux urgences
sanitaires.

À la suite de la signature du Plan de travail biennal
2026-2027, qui marque le lancement de la mise en
œuvre du Quatorzième Programme général de
travail (PGT14), l’OMS a accompagné le pays à
travers la mise en œuvre concertée du Plan
opérationnel 2026, en soutien aux priorités
nationales de santé.
Je vous invite à parcourir ce bulletin qui présente
les principales réalisations et résultats obtenus
grâce à l’appui de l’OMS au cours de ce premier
semestre. Ces progrès démontrent que le
partenariat, l’innovation et la proximité avec les
populations constituent des leviers essentiels
pour améliorer durablement la santé des
communautés.

Je tiens à exprimer ma sincère gratitude
au Gouvernement gabonais, en
particulier au Ministère de la Santé, pour
son leadership et l’excellente
collaboration entretenue avec l’OMS.
Mes remerciements vont également à
l’ensemble des partenaires techniques et
financiers pour leur engagement
constant en faveur de la santé des
populations.

J’adresse enfin mes félicitations et mes
remerciements à tout le personnel de
l’OMS au Gabon pour son
professionnalisme, son engagement et
sa résilience dans un contexte financier
mondial particulièrement contraignant
pour l’Organisation.
Ensemble, nous poursuivrons nos efforts
pour bâtir un système de santé plus
performant, plus résilient et plus
équitable au bénéfice de toutes les
populations du Gabon.

Docteur Xavier CRESPIN
Représentant Résident de l’OMS 

au Gabon 
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1. Présence dans le pays, leadership stratégique,
diplomatie sanitaire et plaidoyer 

L’OMS et le Ministère de la Santé ont
réaffirmé leur engagement commun en
faveur de l’amélioration de la santé des
populations à travers la signature du Plan
de travail biennal 2026-2027, une feuille de
route stratégique qui orientera les actions
conjointes pour les deux prochaines
années. 

Les échanges ont permis d’examiner les priorités sanitaires nationales nécessitant une attention
particulière, notamment l’amélioration de la couverture vaccinale, la réduction de la mortalité
maternelle et le renforcement des services de santé de proximité. La séance a aussi offert
l’occasion de préparer la participation de la délégation gabonaise à la 79ᵉ Assemblée mondiale de
la Santé, rendez-vous majeur de gouvernance sanitaire mondiale permettant aux États Membres de
contribuer aux débats et aux orientations stratégiques du secteur de la santé. 

La Ministre de la Santé a salué la qualité du partenariat entre les deux institutions et réaffirmé les
priorités stratégiques communes, notamment la réduction de la mortalité maternelle,
l’amélioration de la couverture vaccinale, le renforcement de la santé communautaire et la
promotion d’une culture de redevabilité à tous les niveaux du système de santé. 
Cette rencontre illustre la solidité de la coopération entre le Gouvernement gabonais et l’OMS. Elle
témoigne d’une ambition partagée : accélérer les progrès vers des services de santé plus
accessibles, plus performants et plus équitables, au bénéfice de l’ensemble des populations. 

Dans un souci d’efficacité, de transparence et de bonne
gouvernance, l’OMS a par ailleurs présenté aux
responsables du ministère les procédures de gestion et
d’organisation des missions officielles, notamment à
travers les plateformes Cvent et SAP Concur, utilisées
pour la planification des déplacements et la gestion
administrative des activités de coopération.

Une vision commune pour accélérer
les progrès sanitaires à travers le
14ème Programme Général de
Travail.

1.1 Présence de l’OMS dans le pays

Ce cadre de coopération traduit une volonté partagée d’accélérer le renforcement du système de
santé et la mise en œuvre d’interventions à fort impact.
La rencontre a également été marquée par la remise officielle du Rapport annuel OMS 2025, qui
présente les résultats obtenus dans le cadre du partenariat entre l’OMS et le Gouvernement
gabonais, ainsi que les principales contributions de l’Organisation au développement sanitaire du
pays. 
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Présentation du plan de travail biennal conjoint OMS -
Ministère de la santé 2026 - 2027 signé 

Signature conjointe du plan de travail biennal 2026 -
2027 OMS - Ministère de la santé



Au-delà de la sensibilisation, cette initiative a rapproché l’OMS du monde académique en favorisant
le dialogue avec les futurs professionnels de santé. À court terme, elle a renforcé la connaissance
des participants sur les enjeux de santé publique et la médecine fondée sur les preuves. À moyen
terme, elle contribuera à développer des collaborations plus étroites entre l’OMS, les institutions de
formation et les étudiants. À long terme, elle favorisera l’émergence d’une nouvelle génération de
professionnels mieux préparés à relever les défis sanitaires et à promouvoir des systèmes de santé
résilients.

Organisée dans le cadre de la
célébration de la Journée
mondiale de la santé 2026, sous
le thème « Ensemble pour la
santé. Défendons la science »,
cette journée portes ouvertes a
réuni autorités sanitaires,
enseignants, professionnels de
santé et étudiants autour d'un
objectif commun : faire mieux
connaître le mandat, les
missions et les interventions de
l'OMS au Gabon.

L’un des temps forts de la journée, symbole tangible de l'engagement de l'OMS célébré chaque 7
avril à travers le monde, a été la visite du stand d’exposition de l’OMS, qui a suscité un vif intérêt
autour des principales réalisations de l’Organisation au Gabon et de sa contribution continue à
l’amélioration du système de santé. À travers cette journée portes ouvertes, l’OMS a réaffirmé son
engagement aux côtés du Gabon tout en consolidant ses liens avec le monde académique,
partenaire essentiel pour bâtir un système de santé plus performant, innovant et durable.

L’OMS au plus près des futurs professionnels de santé pour promouvoir la
science au service des populations.

Présence de l’OMS dans le pays

Les échanges directs avec le Représentant de l’OMS et l’ensemble du personnel du Bureau pays ont
mis en lumière l’appui apporté au Gouvernement pour le renforcement du système de santé et la
réponse aux principaux défis sanitaires nationaux, en écho direct à l'esprit de mobilisation
collective porté par cette édition 2026. 

1.1 Présence de l’OMS dans le pays
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Présentation du 1er code éthique de la santé; Représentant de l’OMS à
gauche, et le sécretaire général du ministère de la santé

Visite des stands d’exposition de quelques documents des agences des UN dont l’OMS



Il a également réaffirmé l’engagement de l’OMS à accompagner les autorités nationales dans
l’accélération des actions en faveur de la couverture sanitaire universelle et de la réalisation de l’objectif
de la Santé pour tous.

Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

OMS–Gabon: un engagement renouvelé au plus haut niveau de l’Etat pour
accélérer la couverture sanitaire universelle

1.2 Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

Le Représentant résident de l’OMS au Gabon, Dr Xavier CRESPIN, deux mois après sa prise officielle de
fonction, a été reçu en audience par Son Excellence Monsieur Brice Clotaire OLIGUI NGUEMA, Président
de la République, Chef de l’État. 

Au cours de cette rencontre, le Représentant de l’OMS a exprimé sa gratitude au Gouvernement
gabonais pour son accréditation et a salué les progrès enregistrés par le pays dans le secteur de la
santé. 

Le Chef de l’État a, pour sa part, remercié l’OMS pour son appui constant au système de santé gabonais.
Il a réitéré sa volonté de poursuivre les réformes de la CNAMGS, notamment à travers sa digitalisation et
l’extension de la couverture aux acteurs du secteur informel. Il a également mis en avant les efforts
engagés pour renforcer le système de santé, à travers la réhabilitation et la construction
d’infrastructures sanitaires modernes, ainsi que le développement des ressources humaines qualifiées
à tous les niveaux de la pyramide sanitaire.

Dr Xavier CRESPIN, Représentant résident de l’OMS au Gabon, reçu par le Chef de l’État, S.E.M. Brice Clotaire Oligui Nguema

Dr Xavier CRESPIN, Représentant résident de l’OMS au Gabon
et le Chef de l’Etat, SEM Brice Clotaire OLIGUI NGUEMA

De la gauche : Dr Xavier CRESPIN, SEM Brice Clotaire OLIGUI
NGUEMA, Dr Aboubacar INOUA et Dr Maurel NOUDOHOUNSI 
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Le Dr Xavier CRESPIN a réaffirmé l’engagement de l’OMS à accompagner le Gabon face aux défis sanitaires
auprès des institutions gouvernementales du pays à travers plusieurs audiences au cours desquelles il a
fait le plaidoyer pour le renforcement de l’appui institutionnelle au domaine de la santé, avec un accent
particulier sur les soins de santé primaires et la santé communautaires, sans occulter le renforcement du
système de santé et son accessibilité financière par les populations

Représentant de l’OMS et Mme le Ministre des
Affaires Étrangères et de la Coopération, Chargé de

l’Intégration etde la Diaspora, S.E Madame Marie-
Edith TASSYLA-YE-DOUMBENENY lors de la

présentation de la lettre de créance.

Représentant de l’OMS et Mme le Ministre de la
Santé, S.E Pr Elsa Nkana Joséphine Ayo Epse Bivigou

Intensification du dialogue avec les institutions gouvernementales du pays
1.2 Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

Le Représentant de l’OMS à gauche, et le Vice-Président du
Gouvernement, S.E.M. Hermann IMMONGAULT, ont réaffirmé
leur engagement en faveur du renforcement de la préparation et
de la riposte aux urgences de santé publique, notamment face à la
menace d’Ebola. Le Gouvernement a confirmé cette priorité à
travers le renforcement des capacités du COUSP, y compris la
communication sur les risques. La rencontre a également été
marquée par la remise officielle du Rapport annuel 2025 de l’OMS
Gabon et la reconnaissance des progrès réalisés dans la mise en
œuvre de l’agenda sanitaire national.

Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

Lors de cette première prise
de contact, le Représentant de
l’OMS a réaffirmé
l’engagement de
l’Organisation à accompagner
le Gouvernement dans la mise
en œuvre de ses priorités
sanitaires, notamment la
réduction de la mortalité
maternelle et le renforcement
de la vaccination.

Représentant de l’OMS avec Mme le Ministre
des Affaires Sociales, Chargé de la Protection

de l’Enfance et de la Femme, SEM Armande
LONGO ÉPSE MOULENGUI

Dr Xaver CRESPIN et SEM Pacôme
KOSSY à droite

Dr Xaver CRESPIN et SEM Maurice
ALLOGHO NTOSSUI à gauche

Représentant de l’OMS avec le Ministre de l’Agriculture, de l’Elevage et
du Développement Rural, SEM Pacôme KOSSY et le Ministre des Eaux
et Forêts, SEM Maurice ALLOGHO NTOSSUI

Les différentes parties ont réaffirmé leur engagement à renforcer la
prévention, la détection et la riposte aux menaces sanitaires, à travers
l’accélération de l’opérationnalisation de la plateforme One Health afin de
renforcer la coordination multisectorielle et la préparation aux menaces
sanitaires zoonotiques à l’interface homme–animal–environnement.
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Plaidoyer en faveur d’un financement accru du secteur de la santé, auprès du Président de l’Assemblée
Nationale, et le Président du Conseil Économique, Social, Environnemental et Culturel (CESEC)

Dr Xaver CRESPIN et SEM Michel Régis
ONANGA 

M. NDIAYE à Gauche

Dr Xaver CRESPIN et SEM Guy-
Bertrand MAPANGOU à droite

Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

Elargissement du réseau de partenaires et institutions financières pour soutenir
les priorités de santé du Gabon

1.2 Leadership stratégique, diplomatie sanitaire et plaidoyer

L’OMS a consolidé ses partenariats avec les missions diplomatiques et les institutions financières afin
d’accélérer la mobilisation de ressources pour les priorités sanitaires nationales.

Le Représentant de l’OMS à gauche, et
l’Ambassadeur de Chine au Gabon

Le Représentant de l’OMS à droite,
et l’Ambassadeur du Japon au

Gabon

Audience du Représentant de l’OMS
avec le Vice-Président du

Gouvernement, S.E.M Hermann
IMMONGAULT

Le Représentant de l’OMS à
gauche, et l’Ambassadeur

de la République Française
au Gabon

Représentant de l’OMS à droite, et
le Représentant de la Banque Africaine de

Développement au Gabon

Le Représentant de l’OMS à
gauche, et le Représentant de

l’Agence Française de
Développement au Gabon

Représentant de l’OMS et la Représentante
de la Banque Mondiale au Gabon
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2. Résultats programmatiques clés obtenus durant 
        le semestre

Promouvoir la santé et le bien-être

Une délégation multisectorielle gabonaise,
comprenant des représentants du Ministère de
l’Environnement, de la Société d’électricité et d’eau,
et de l’OMS, a participé à l’atelier régional de
lancement du Programme mondial d’élimination des
polychlorobiphényles (PGE-PCBs). Cette rencontre,
organisée avec l’appui de la Banque mondiale, de la
Banque africaine de développement (BAD), du
Fonds pour l’environnement mondial (FEM) et des
Conventions de Bâle, Rotterdam et Stockholm, visait
à accélérer l’élimination des PCB avant l’échéance
internationale de 2028.

2.1 Promouvoir la santé et le bien-être
Un engagement renforcé contre les
risques environnementaux

Pour l’OMS, cette initiative revêt une importance particulière en raison des risques sanitaires associés
aux PCB, substances chimiques persistantes pouvant affecter la santé humaine et l’environnement. Les
échanges techniques ont permis d’explorer des solutions pour la sécurisation, le remplacement et
l’élimination des équipements contaminés, ainsi que pour le renforcement du cadre réglementaire
national.
À court terme, le projet contribuera à réduire l’exposition des populations et des travailleurs aux
substances toxiques, à améliorer la gestion des déchets dangereux et à renforcer les capacités
nationales de surveillance environnementale. À moyen terme, il favorisera la réduction des polluants
organiques persistants dans l’environnement, l’atténuation des émissions de gaz à effet de serre et le
respect des engagements internationaux du Gabon en matière de santé et de développement durable.

Cette participation illustre l’engagement du Gabon et de ses partenaires, dont l’OMS, à promouvoir un
environnement plus sain et plus sûr pour les générations actuelles et futures.

Lors de cette rencontre, le Gabon a présenté les résultats des
inventaires réalisés en 2025, ayant permis de recenser 86
transformateurs contaminés aux PCB, dont 52 toujours en service,
ainsi qu’environ 500 tonnes d’équipements et de déchets dangereux
à éliminer. Le pays a également exposé son projet national
d’élimination des PCB pour la période 2026-2031, soutenu par une
subvention de 3 millions USD du FEM et un cofinancement de 10
millions USD, visant à réduire durablement les risques
environnementaux et sanitaires liés à ces polluants.
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Promouvoir la santé et le bien-être

Le Gabon a enregistré des avancées majeures dans la lutte contre le
tabagisme avec l’adoption et la ratification par le Parlement de l’Ordonnance
n°0020/PR/2026 relative à la lutte contre le tabac, la nicotine et leurs produits
dérivés. Cette réforme a été renforcée par une augmentation significative de
la taxe d’accise sur les produits du tabac, passée de 250 FCFA à 450 FCFA, une
mesure reconnue parmi les plus efficaces pour réduire la consommation de
tabac, en particulier chez les jeunes.

Parallèlement, l’OMS a intensifié ses actions de prévention à travers
l’initiative « École sans tabac ». Des sessions interactives organisées dans
plusieurs établissements d’enseignement ont permis de sensibiliser près de 1
500 élèves et étudiants aux dangers du tabac, aux risques liés à l’addiction à la
nicotine et aux stratégies de marketing de l’industrie du tabac. 

Une mobilisation sans précédent contre le tabagisme
2.1 Promouvoir la santé et le bien-être

À moyen terme, elles devraient favoriser une diminution de la
consommation de tabac et de nicotine, ainsi qu’une meilleure
protection des populations contre l’exposition au tabagisme. 
Ces avancées illustrent l’engagement du Gabon et de l’OMS à créer
un environnement plus sain et à protéger durablement les
générations actuelles et futures contre les effets néfastes du tabac.

À court terme, ces actions devraient renforcer la sensibilisation du public et améliorer le respect des
règles de sécurité routière. À moyen terme, elles contribueront à réduire le nombre d’accidents, de
blessés et de décès sur les routes. À long terme, elles favoriseront l’instauration d’une culture durable de
sécurité routière, tout en réduisant le poids humain, social et économique des traumatismes liés aux
accidents de la circulation.

Ce plan constitue ainsi une avancée majeure pour protéger les vies, renforcer la sécurité des
communautés et contribuer aux objectifs de santé et de développement du pays.

À court terme, ces actions contribuent à renforcer la sensibilisation du
public, notamment des jeunes, et à décourager l’initiation au tabagisme. 

2.1 Promouvoir la santé et le bien-être
Sécurité routière: une avancée historique

Le Gabon a franchi une étape décisive dans
la prévention des accidents de la
circulation avec l’élaboration et l’adoption
de son premier Plan National de Sécurité
Routière 2026-2030. Cette avancée
stratégique, soutenue par la
redynamisation de la Commission
interministérielle de la sécurité routière,
traduit la volonté des autorités de faire de
la sécurité routière une priorité de santé
publique.

Dans cette dynamique, une campagne nationale de sensibilisation a été lancée à travers les médias afin
de promouvoir le respect du code de la route et d’encourager des comportements plus responsables
chez les usagers.

Cérémonie d’ouverture de l’atelier de validation du 1er plan national de sécurité routière 2026 - 2030, 
en présence du Vice-Président du gouvernement à droite du Représentant de l’OMS
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Sensibilisation sur les dangers du tabac dans un
établissement à Libreville, par Dr INOUA Aboubacar,

Chargé du programme de promotion et des
déterminants de la santé à l’OMS Gabon



L’éthique médicale, pilier d’un système de
santé centré sur les patients

Fournir des services de santé 

Pr Elsa Nkana
Joséphine Ayo

Ministre de la
Santé 

« la qualité des soins
ne se limite pas à

l’acte médical ; elle se
mesure aussi à la

manière dont chaque
patient est accueilli,
écouté, respecté et

accompagné tout au
long de son parcours

de soins. »

renforcer la confiance entre les populations et le système de santé. Elle contribue également à améliorer la
relation soignant-patient et à ancrer une culture de qualité au sein des établissements de santé.

«l’éthique et la déontologie sont des fondements
essentiels de la couverture sanitaire universelle. En
renforçant les compétences des professionnels de santé,
nous contribuons à bâtir un système de santé plus sûr,
plus humain et plus digne de la confiance des
populations. »

Dr Xavier CRESPIN
Représentant de l’OMS au Gabon

Une vaste initiative nationale de renforcement
des capacités a permis de former 350 agents
de santé issus des 9 provinces du Gabon sur
les principes d’éthique et de déontologie
médicale. Cette action s’inscrit dans les efforts
du pays visant à améliorer durablement la
qualité des soins et à promouvoir des services
de santé davantage centrés sur le patient.
En plaçant les valeurs d’intégrité, de respect,
de responsabilité et de dignité au cœur des
pratiques professionnelles, cette intervention
constitue un investissement stratégique pour 

Les effets attendus de cette initiative sont significatifs. À moyen terme, elle
favorisera l’amélioration des pratiques professionnelles et de l’expérience des
usagers. À plus long terme, elle contribuera à la protection des droits des patients,
au renforcement de la redevabilité des structures sanitaires et à l’émergence d’un
système de santé plus humain, plus performant et plus équitable.

Les travaux ont également abouti à l’élaboration d’une feuille de route nationale
prévoyant notamment la vulgarisation des droits des patients, et la mise en place
accélérée de mécanismes d’amélioration continue de la qualité dans toutes les
structures de santé, avec un accent particulier sur l’instauration de systèmes de
gestion des réclamations, des suggestions et des retours d’expérience des patients.
Un dispositif de suivi-évaluation sera déployé dans les établissements afin
d’assurer le suivi de la mise en œuvre des recommandations et de mesurer les
progrès réalisés.

Dans le cadre de la redynamisation des soins de santé primaires, le Ministère de la Santé, avec l’appui
technique et financier de l’Organisation mondiale de la Santé (OMS), a organisé une session de
renforcement des capacités des Équipes Cadres de District et des Comités de Santé à Oyem, Minvoul. et
Franceville. Après Port-gentil et Cocobeach, cette initiative marque une nouvelle étape dans le
renforcement de la gouvernance sanitaire locale.

Renforcement de la gouvernance sanitaire dans les départements sanitaires
de Oyem, Minvoul et Franceville

2.2  Fournir des services de santé 

2.2  Fournir des services de santé 

La formation a porté sur quatre domaines clés : les concepts fondamentaux de santé publique, la
planification et la gestion des ressources, la supervision et le suivi-évaluation fondés sur les données, ainsi
que les fonctions techniques prioritaires de santé. Elle vise à consolider les compétences des 22 acteurs
locaux par départements sanitaires afin d'améliorer la qualité des services, la gestion des ressources et la
coordination entre les structures de santé et les communautés.
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Des équipements et intrants pour soutenir la continuité des soins

Fournir des services de santé 

À moyen terme, cette démarche permettra d'améliorer la
planification des activités sanitaires, la prise de décision
basée sur les données et l'efficacité du suivi des
interventions de santé au niveau local. Elle contribuera
également à renforcer la participation communautaire
dans l'identification et la résolution des problèmes de
santé.
À long terme, le renforcement durable de la gouvernance
locale favorisera un système de santé plus performant, 

Remise de matériels et médicaments au Centre de santé
communautaire d’Owendo à Libreville

2.2  Fournir des services de santé 

Afin de renforcer les capacités opérationnelles des
structures sanitaires et d’améliorer l’accès à des soins
de qualité, 13 établissements de santé ont bénéficié
d’un don d’équipements, de consommables
médicaux et de médicaments essentiels. Cette
dotation comprenait notamment des stérilisateurs,
pèse-bébés, moustiquaires imprégnées,
thermomètres, tensiomètres, boîtes de chirurgie et
d’accouchement, ainsi que des médicaments
destinés à la prise en charge de maladies chroniques
telles que l’hypertension artérielle et le diabète.

Cette initiative répond à des besoins prioritaires identifiés sur le
terrain et contribue à améliorer les conditions de prise en
charge des patients, particulièrement des populations les plus
vulnérables, notamment les femmes enceintes, les nouveau-
nés, les enfants et les personnes vivant avec des maladies non
transmissibles.
Le renforcement du plateau technique des structures
bénéficiaires permettra d’améliorer la disponibilité des services
essentiels, de réduire les interruptions de prise en charge et
d’accroître la capacité des équipes de santé à fournir des soins
sûrs, efficaces et de qualité.

Remise de matériels et médicaments au Centre de
santé communautaire d’Owendo à Libreville

plus redevable et plus proche des populations. Cette dynamique contribuera à l'amélioration des
indicateurs de santé, à une meilleure couverture des services essentiels et à une plus grande résilience du
système de santé face aux défis sanitaires.
À travers cet accompagnement, l’OMS réaffirme son engagement aux côtés du Gouvernement gabonais
pour construire un système de santé primaire solide, capable de répondre efficacement aux besoins des
communautés.

Les équipements de stérilisation contribueront notamment à la prévention des infections associées aux
soins, tandis que les dispositifs de diagnostic renforceront la détection précoce des maladies. Au-delà de
l’impact immédiat, cette dotation devrait générer des bénéfices durables pour le système de santé. À
moyen terme, elle favorisera une meilleure qualité des services et une plus grande satisfaction des
usagers. 
À long terme, elle contribuera à réduire la morbidité et la mortalité liées aux maladies transmissibles et
non transmissibles, tout en renforçant la résilience des structures sanitaires et la confiance des
populations envers les services de santé.
Cette action illustre l’engagement continu de l’OMS à accompagner le Gabon dans ses efforts visant à
garantir à chaque population l’accès à des services de santé essentiels, de qualité et centrés sur les besoins
des communautés.
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Formation des membres de l’équipe cadre et du comité de
santé d’Oyem



Des services de santé intégrés au plus
près des communautés: un levier pour
renforcer la santé de l’enfant

Fournir des services de santé 

Grâce au soutien du Gouvernement du Japon, l’OMS
déploie au Gabon une approche novatrice de riposte à la
rougeole dans les zones à haut risque de Libreville 1 et
Owendo, avec une ambition claire: rapprocher
durablement la vaccination des populations et réduire
fortement une maladie pourtant évitable. 
Lancée en avril 2026 avec l’introduction de la deuxième
dose du vaccin (VAR2), cette initiative, portée avec les
autorités nationales et plusieurs partenaires, marque un
tournant stratégique pour la protection des enfants. Au
cœur de cette innovation, 22 sites de vaccination
communautaires installés au plus près des populations,
souvent chez des leaders locaux, permettent de lever les
obstacles d’accès et de restaurer la confiance. 

2.2  Fournir des services de santé 

Les agents de santé communautaires jouent un rôle clé en sensibilisant et en orientant les familles, tandis
qu’un calendrier de vaccination régulier garantit prévisibilité et adhésion. L’intégration de la distribution
de moustiquaires imprégnées renforce l’attractivité des services et illustre une approche intégrée,
répondant directement aux besoins des communautés.

Cette proximité, couplée à une forte mobilisation sociale et au maintien des services dans les centres de
santé, crée une dynamique efficace et inclusive.

Ce modèle démontre qu’une stratégie communautaire, ciblée et coordonnée peut transformer l’accès à la
vaccination, renforcer la confiance et générer un impact durable sur la santé des enfants.
Au cœur de chaque site, des équipes de vaccination agissent avec précision et proximité pour identifier et
vacciner les enfants zéro dose ou insuffisamment protégés, comblant ainsi des gaps immunitaires
critiques. L’expérience est pensée pour rassurer les familles, avec la mise à disposition de paracétamol
pour limiter les effets secondaires et renforcer la confiance.

En seulement 1 mois et une activité mensuelle, les
résultats sont déjà tangibles : 1696 enfants vaccinés,
dont 284 ayant reçu la seconde dose (VAR2), 155 ayant
reçu la troisième dose de PENTA et une forte mobilisation
autour de la distribution de moustiquaires ayant
bénéficié à 1100 enfants de moins de 5 ans et 98
femmes enceintes, un impact concret, rapide et
encourageant.
Avec un financement maîtrisé de 33 333 USD, ce projet
prouve qu’une approche communautaire ciblée et bien
coordonnée peut générer des résultats significatifs, tout
en étant plus durable et rentable que les campagnes de
masse répétitives. 

En intégrant la vaccination, prévention du paludisme par la distribution des MII (moustiquaires imprégnées
d’insecticides) et bientôt le déparasitage, l’approche propose une réponse globale, alignée sur les besoins
réels des populations et centrée sur le bien-être de l’enfant.

Face à une couverture vaccinale encore insuffisante, ce modèle s’impose comme une solution efficace,
reproductible et à fort impact, appelant à une mobilisation accrue des partenaires pour un passage à
l’échelle. Au-delà des résultats immédiats, il dessine une transformation durable des stratégies de santé
publique au Gabon. L’OMS et le pays saluent enfin l’engagement déterminant du Japon, grâce auquel des
vies sont déjà en train d’être protégées.

Cérémonie de lancement du projet de riposte communautaire
contre la rougeole, couplé à la distribution de moustiquaires

imprégnées d’insecticide dans les départements sanitaires de
Libreville 1 et d’Owendo.
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Fournir des services de santé 

Du 22 au 24 juin 2026, l’Organisation mondiale
de la Santé (OMS) a accompagné le
Gouvernement gabonais dans la finalisation et la
validation du Plan d’urgence de réduction de la
mortalité maternelle, une étape décisive pour
renforcer la santé des mères et des nouveau-nés
à travers le pays.
Cette initiative intervient dans un contexte
préoccupant. Selon l’Enquête Démographique et
de Santé (EDS 2019-2021), le Gabon enregistre
399 décès maternels pour 100 000 naissances
vivantes, contre une cible inférieure à 12. 

Les données hospitalières montrent par ailleurs une aggravation de la situation, avec 59 décès maternels
enregistrés en 2025 contre 50 en 2024.
Pendant trois jours, experts nationaux,
responsables sanitaires et partenaires
techniques ont travaillé à l’identification
de solutions concrètes et au
renforcement des interventions à fort
impact pour prévenir les décès évitables
liés à la grossesse, à l’accouchement et à
la période postnatale. À moyen terme,
ce plan permettra d’améliorer la
disponibilité des soins obstétricaux et
néonatals d’urgence, de renforcer la
qualité des services de santé et
d’assurer une prise en charge plus
rapide des complications maternelles et
néonatales, notamment dans les zones
les plus affectées.

Un plan d’urgence pour protéger les mères et les nouveau-nés
2.2  Fournir des services de santé 

À long terme, sa mise en œuvre
contribuera à réduire durablement la
mortalité maternelle et néonatale, à
renforcer la résilience du système de
santé et à rapprocher le Gabon des
cibles des ODD relatives à la survie
de la mère et du nouveau-né.

À moins de quatre ans de l’échéance
de 2030, ce plan d’urgence traduit
l’engagement du Gouvernement
gabonais et de l’OMS à intensifier les
actions nécessaires pour qu’aucune
femme ne perde la vie en donnant la
vie et que chaque nouveau-né ait les
meilleures chances de survie.

HEARTS au Gabon : les soins cardiovasculaires se rapprochent des communautés
2.2  Fournir des services de santé 

Face à la montée des maladies non transmissibles (MNT), notamment l’hypertension artérielle (HTA) et le
diabète, le Gabon expérimente une nouvelle approche visant à rapprocher le dépistage et la prise en
charge des populations grâce aux soins de santé primaires.

Avec une prévalence estimée entre 34 et 37 % pour l’HTA et 10 % pour le diabète, ces maladies
représentent aujourd’hui un défi majeur pour le système de santé gabonais. Pourtant, l’accès aux
spécialistes reste limité, la majorité étant concentrée à Libreville et Port-Gentil.

Pour répondre à cette situation, le Ministère de la Santé, avec l’appui de l’OMS et de ses partenaires, a
lancé une phase pilote de l’initiative HEARTS dans quatre départements sanitaires. Cette initiative vise à
intégrer le dépistage, le diagnostic et la prise en charge de l’HTA et du diabète au niveau des centres de
santé et autres structures de première ligne.

Grâce à une collaboration entre l’OMS, le Programme national de lutte contre les MNT et les sociétés
savantes nationales, des protocoles standardisés ont été élaborés, 98 prestataires de santé ont été formés
et 21 structures sanitaires ont été équipées en matériels diagnostiques, médicaments et outils de suivi.

Cérémonie officielle de clôture de l’atelier de validation du Plan d’urgence
de réduction de la mortalité maternelle, en présence de la Première Dame

du Gabon, Madame Zita Oligui NGUEMA
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Travail de groupe lors de l’atelier
d’élaboration du plan d’urgence

de réduction de la mortalité
maternelle



Fournir des services de santé 

Les premiers résultats sont encourageants : plus de 4 800 personnes ont été dépistées, permettant
d’identifier 480 cas d’hypertension artérielle et 60 cas de diabète nécessitant une prise en charge. Ces
actions contribuent déjà à améliorer l’accès aux soins et à détecter plus précocement les patients à risque.

À moyen terme, cette approche devrait renforcer le contrôle de l’HTA et du diabète, réduire les
complications graves telles que les accidents vasculaires cérébraux, les infarctus et l’insuffisance rénale, 

Une assurance maladie plus forte pour une population en meilleure santé

L’Organisation mondiale de la Santé (OMS) a apporté des orientations
stratégiques lors d’une session de travail avec la Direction générale de la
Caisse Nationale d’Assurance Maladie et de Garantie Sociale (CNAMGS),
consacrée aux réformes en cours du système d’assurance maladie
gabonais. Les échanges ont notamment porté sur la digitalisation des
services et l’élargissement de la couverture maladie aux travailleurs du
secteur informel.

Avec une couverture maladie estimée à 76 % de la population en 2025, le
Gabon figure parmi les pays les plus avancés de la région dans le domaine
de la protection sociale. Directrice générale de la CNAMGS et le

Représentant de l’OMS au Gabon

2.2  Fournir des services de santé 

Pour répondre à ces enjeux, la CNAMGS a officiellement
opérationnalisé le « Fonds 4 », qui permet désormais aux
commerçants, artisans, agriculteurs, professions libérales et autres
travailleurs indépendants d’adhérer au système d’assurance maladie
et de bénéficier d’une couverture pour leurs soins, médicaments et
hospitalisations. Cette réforme est complétée par un processus de
digitalisation visant à améliorer l’efficacité, la transparence et la
qualité des services offerts aux assurés. 

Toutefois, des défis importants subsistaient, notamment l’inclusion de toutes les catégories des
travailleurs indépendants et des acteurs du secteur informel, ainsi que la nécessité de moderniser les
mécanismes de gestion et d’accès aux prestations de santé.

À moyen terme, ces actions devraient accroître le nombre de
personnes couvertes, faciliter l’accès aux soins pour les populations
encore non protégées et améliorer la qualité du service grâce à des
procédures plus rapides et plus performantes.
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Présentation du système de fonctionnment
de la CNAMGS et de ses défis à l’équipe de

l’OMS Gabon

tout en allégeant la pression sur les hôpitaux de référence. À
plus long terme, elle participera à la réduction de la mortalité
prématurée liée aux maladies cardiovasculaires et au
renforcement de la résilience du système de santé.

Fort des résultats obtenus, le Ministère de la Santé et l’OMS
envisagent une extension progressive de l’approche
HEARTS à l’ensemble des départements sanitaires du pays,
afin que chaque Gabonais puisse bénéficier, au plus près de
son lieu de vie, de services de prévention, de dépistage et de
prise en charge des maladies cardiovasculaires et du diabète.
En rapprochant les soins des communautés, l’initiative
HEARTS pose les bases d’une réponse durable aux maladies
non transmissibles au Gabon.

Remise de matériel à l’issue de la formation du personnel
de santé du département de la Mpassa (Franceville)



Fournir des services de santé 

À long terme, elles contribueront à renforcer la protection financière des ménages, à réduire les inégalités
d’accès aux soins et à accélérer les progrès du Gabon vers la couverture sanitaire universelle, en
garantissant que chaque citoyen puisse accéder à des services de santé de qualité sans s’exposer à des
difficultés financières.

À travers cet accompagnement, l’OMS réaffirme son engagement aux côtés du Gouvernement gabonais
pour consolider les acquis du système d’assurance maladie et soutenir les réformes nécessaires à la
construction d’un système de santé plus inclusif, moderne et équitable pour tous.

Le Gabon ouvre la voie en Afrique francophone avec le DHIS2 eTracker

Le Gabon franchit une étape décisive dans la modernisation de
son système de santé avec le lancement officiel du DHIS2
eTracker, un outil numérique innovant destiné à renforcer le
suivi des patients atteints d’hypertension artérielle et de
diabète. Soutenue par l’Organisation mondiale de la Santé
(OMS), cette initiative fait du Gabon le premier pays d’Afrique
francophone à déployer cette solution pour la surveillance et la
prise en charge des maladies non transmissibles (MNT). Après
une phase pilote réussie dans les districts sanitaires de Noya et
de Libreville, la Ministre de la Santé a officiellement

lancé l’utilisation du système, saluant les résultats encourageants observés sur le terrain. 
Afin de garantir son appropriation, 20 professionnels de santé et points focaux des sites pilotes ont
été formés à l’utilisation du DHIS2 eTracker, avec l’appui de l’OMS et de l’OMS Genève. Des tablettes
numériques ont également été remises aux établissements concernés pour soutenir le déploiement de
l’outil.

2.2  Fournir des services de santé 

Grâce à un suivi digitalisé, structuré et sécurisé des patients, le
DHIS2 eTracker permet d’améliorer la qualité des données, le
suivi clinique, la continuité des soins et la prise de décision
basée sur des informations en temps réel. Cette innovation
s’inscrit dans le cadre de la mise en œuvre de la stratégie
HEARTS pour la prévention et la prise en charge des maladies
cardiovasculaires. 
À court terme, l’extension du système à 4 districts sanitaires d’ici
septembre 2026 permettra de renforcer le dépistage, le suivi et la 

prise en charge des patients souffrant d’hypertension et de diabète, tout
en améliorant la disponibilité et l’utilisation des données sanitaires pour
orienter les interventions. À travers cette avancée majeure, le
Gouvernement gabonais et l’OMS réaffirment leur engagement commun
en faveur d’un système de santé plus performant, plus numérique et
davantage centré sur les besoins des populations.

Simulation de l’utilisation de l’application eTrack par
Madame le Ministre de la Santé à droite

Formation des formateurs sur l’utilisation du
eTracker DHIS2

Simulation de l’utilisation de eTracker
DHIS2 au CHR de Mélen à Libreville en

présence  de l’expert de HQ
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Protection des populations contre les urgences sanitaires

Renforcement de la préparation du Gabon face au risque d’Ebola
2.3  Protection des populations contre les urgences sanitaires

À la suite de la déclaration de la 17e épidémie
de maladie à virus Ebola en République
démocratique du Congo (RDC) en mai 2026,
le Gabon a activé son dispositif national de
préparation afin de prévenir toute introduction
du virus sur son territoire. L’Organisation
mondiale de la Santé (OMS) a accompagné les
autorités nationales dans le renforcement des
capacités de prévention, de détection et de
riposte à travers un appui technique ciblé.

Malgré l’absence de cas suspect signalé dans le
pays, le risque d’importation demeure présent
en raison des flux de population dans la sous-
région. Pour y faire face, l’OMS a soutenu
l’actualisation du plan national de préparation
et de riposte, la coordination des acteurs
concernés ainsi que l’évaluation des capacités
opérationnelles du système de santé.

Cet accompagnement a permis de renforcer la
surveillance aux points d’entrée du territoire,
notamment par la réactivation des caméras
thermiques à l’aéroport international Léon
Mba, la mise en place d’outils de suivi des
voyageurs et l’amélioration des mécanismes de
veille sanitaire. Des sites d’isolement, de
diagnostic et de prise en charge ont également
été identifiés pour garantir une réponse rapide
en cas d’alerte. 

Le pays s’appuie en outre sur plusieurs acquis,
dont un Centre des opérations d’urgence de
santé publique (COUSP) fonctionnel, 57
experts AVoHC-SURGE formés, un réseau
d’agents communautaires de surveillance et
des stocks d’équipements de protection
individuelle disponibles.

L’OMS a par ailleurs contribué au renforcement
de la communication sur les risques. À la suite
du message officiel de la Ministre de la Santé,
des campagnes de sensibilisation ont été
déployées à travers les médias afin d’informer
les populations sur les mesures de prévention,
les signes d’alerte et les conduites à tenir en
cas de suspicion d’Ebola.

Les efforts se poursuivent avec l’appui de
l’OMS à travers le renforcement de la
prévention et du contrôle des infections,
l’élaboration de protocoles harmonisés, le
développement des compétences des équipes
d’intervention rapide et l’organisation
d’exercices de simulation pour tester les
dispositifs de réponse.

Grâce à cette approche anticipative, le Gabon
consolide sa capacité à détecter précocement
les menaces sanitaires et à y répondre
efficacement. L’absence de cas suspect d’Ebola
au cours du semestre témoigne de la vigilance
maintenue par les autorités nationales et de
l’efficacité des mesures préventives mises en
œuvre avec l’appui de l’OMS. Au-delà de la
menace actuelle, ces actions contribuent au
renforcement durable de la sécurité sanitaire
nationale et de la résilience du système de
santé face aux futures urgences de santé
publique.
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Réunion d’urgence du Centre des Opérations d'Urgence de
Santé Publique avec l’OMS pour définir les actions prioritaires
visant à renforcer la préparation et la riposte nationales face à

Ebola.

Mission d’évaluation des points d’entrée terrestres de la région
nord par l’équipe mixte COUSP-OMS.

Simulation du port correct des équipements de protection
individuelle par l’équipe d’intervention rapide, et
sensibilisation de la police phytosanitaire à Bitam



Déclaré pays exempt de poliovirus sauvage depuis
2019, le Gabon maintient une vigilance élevée pour
préserver ce précieux acquis de santé publique.
Avec l’appui de l’OMS, le Ministère de la Santé
poursuit le renforcement de la surveillance de la
poliomyélite et des autres maladies évitables par la
vaccination (MEV), afin de détecter rapidement tout
risque de résurgence et d'y répondre efficacement.
Cette surveillance repose notamment sur un réseau
de 80 points focaux appuyés par l’OMS, présents
dans les régions et départements sanitaires du
pays. À travers la recherche active des cas,
l’investigation des alertes et le suivi
communautaire, ces agents constituent la première
ligne de défense contre les menaces épidémiques.

Protection des populations contre les urgences sanitaires

Surveillance de la poliomyélite et des maladies évitables par la vaccination:
l’OMS consolide les acquis du Gabon

Au 1  semestre de l’année 2026, 11 cas de paralysie
flasque aiguë (PFA) ont été notifiés et investigués,
dont 9 ont été confirmés négatifs au poliovirus et 2
attendent l’examen par le comité national des experts
polio (CNEP). En parallèle, la surveillance
environnementale de la poliomyélite qui est
complémentaire à la surveillance de paralysie flasque
aigue a été maintenue grâce à des prélèvements
mensuels d’eaux usées, réalisés avec un appui
technique et financier constant de l’OMS. Au total, 24
échantillons environnementaux ont été collectés et
analysés, avec un taux de réception des échantillons
au laboratoire de 100 % dans les délais requis.
Cependant, la sensibilité reste encore en dessous des
standards recommandés.

er

La surveillance des autres maladies évitables par la
vaccination a également été renforcée. 62 cas
suspects de rougeole et 53 cas suspects de fièvre
jaune ont été investigués à travers le pays,
permettant de détecter précocement les cas
confirmés et d'orienter les interventions de riposte
dans les zones concernées. Aucun foyer épidémique
majeur n’a été enregistré au cours de la période. Un
cas suspect de la fièvre jaune testé IgM+ a été rejeté
par le laboratoire de référence après le test de
séroneutralisation.
À court terme, ces actions permettent de détecter
rapidement les alertes, d’investiguer les cas suspects
et de prévenir la propagation des maladies. À moyen
terme, elles renforcent la sensibilité du système de
surveillance, améliorent la qualité des investigations
et orientent plus efficacement les campagnes de
vaccination. 

La surveillance des autres maladies évitables
par la vaccination a également été renforcée.
62 cas suspects de rougeole et 53 cas suspects
de fièvre jaune ont été investigués à travers le
pays, permettant de détecter précocement les
cas confirmés et d'orienter les interventions
de riposte dans les zones concernées. Aucun
foyer épidémique majeur n’a été enregistré au
cours de la période. Un cas suspect de la fièvre
jaune testé IgM+ a été rejeté par le laboratoire
de référence après le test de
séroneutralisation.
À court terme, ces actions permettent de
détecter rapidement les alertes, d’investiguer
les cas suspects et de prévenir la propagation
des maladies. À moyen terme, elles renforcent
la sensibilité du système de surveillance,
améliorent la qualité des investigations et
orientent plus efficacement les campagnes de
vaccination. 

2.3  Protection des populations contre les urgences sanitaires
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Prélèvement d’échantillons d’eau sur un site de surveillance
environnementale de la poliomyélite à Libreville

Prélèvement d’échantillons d’eau sur un site de surveillance
environnementale de la poliomyélite à Libreville



Dans le cadre de la redynamisation des soins de santé
primaires, le district sanitaire de Cocobeach a lancé
en février 2026, la notification communautaire des
décès maternels et néonatals. Cette initiative, mise en
œuvre avec l’appui technique et financier de
l’Organisation mondiale de la Santé (OMS), vise à
améliorer la détection précoce, la notification et le
suivi des décès survenant au niveau communautaire.

Pour soutenir cette démarche, les Agents de Santé
Communautaire (ASC) ont bénéficié d’une formation
spécifique et d’équipements adaptés leur permettant
de renforcer la surveillance communautaire et
d’assurer une remontée rapide des informations vers
les structures de santé.

Protection des populations contre les urgences sanitaires

Lancement de la notification communautaire des décès maternels et néonatals : une
avancée majeure pour le département sanitaire de Cocobeach

Cette approche contribue à identifier les causes et les circonstances des décès afin de mettre en œuvre
des actions correctives adaptées

À moyen terme, cette initiative devrait améliorer la qualité et
l’exhaustivité des données sur les décès maternels et néonatals,
renforcer le système d’alerte précoce et favoriser une prise de
décision plus rapide pour prévenir les décès évitables.

À long terme, elle contribuera à la réduction de la mortalité
maternelle et néonatale, au renforcement de la participation
communautaire dans la surveillance sanitaire et à la consolidation
d’un système de santé plus réactif, équitable et résilient au
bénéfice des populations de Cocobeach et du Gabon.

2.3  Protection des populations contre les urgences sanitaires
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Exercice de simulation sur la notification des décès
maternels et néonatals par les agents de santé

communautaires de Cocobeach.

Formation des agents de santé communautaires de Cocobeach sur la notification communautaire des décès maternels et néonatals



Une attention particulière a été accordée au bien-être du personnel et à la qualité de l’environnement
de travail. Les participants ont identifié plusieurs actions prioritaires visant à promouvoir un cadre
professionnel sain, inclusif, sécurisé et favorable à la collaboration. La retraite a également été
l’occasion de réaffirmer l’engagement du Bureau envers la Politique de Tolérance Zéro de l’OMS à
l’égard du harcèlement, de l’exploitation, des abus et de toute forme de comportement contraire aux
principes éthiques de l’Organisation.

3. Renforcement de la cohésion d’équipe pour mieux
servir les populations

Le 5 février 2026, le Bureau de l’Organisation mondiale de la Santé (OMS) au Gabon a réuni l’ensemble
de son personnel à l’occasion de sa retraite annuelle, un rendez-vous stratégique placé sous le signe de
la cohésion, de la performance et de l’engagement collectif. Cette rencontre a permis d’aligner
l’ensemble des équipes sur les priorités du biennium 2026-2027, tout en favorisant une compréhension
commune des défis sanitaires et institutionnels à relever au cours des deux prochaines années.

Environnement de travail et bien-être du personnel

Dans un contexte marqué par l’évolution des priorités de santé publique et des réformes du système des
Nations Unies, cette retraite a offert un espace privilégié d’échanges, de réflexion et de dialogue autour
de la vision, des attentes et des résultats attendus du Bureau de l’OMS au Gabon.

Parmi les avancées majeures, les participants ont adopté
l’organigramme fonctionnel du Bureau, incluant les postes
encore vacants, afin de clarifier les rôles et responsabilités de
chacun et de renforcer l’efficacité organisationnelle. Les
échanges ont également permis de rappeler les principales
règles de fonctionnement internes, notamment en matière
d’horaires de travail, de présence au bureau, de télétravail, de
congés et de respect des valeurs fondamentales de l’OMS.

3.1 Retraite du bureau
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L’événement a par ailleurs bénéficié de l’intervention de la
nouvelle Coordonnatrice résidente des Nations Unies au
Gabon, qui a partagé avec les équipes les enjeux stratégiques
du moment ainsi que les orientations de l’initiative UN80,
appelant à une collaboration renforcée entre les agences du
système des Nations Unies pour maximiser leur impact au
service des populations. 

Au-delà des aspects techniques et organisationnels, cette retraite a constitué un moment fort de
consolidation de l’esprit d’équipe, renforçant la confiance mutuelle, l’engagement du personnel et le
sentiment d’appartenance autour d’une mission commune : accompagner le Gabon dans l’amélioration
durable de la santé et du bien-être de sa population. En renforçant l’alignement stratégique, la
cohésion interne et la culture de la performance, cette initiative contribue à créer les conditions
nécessaires à la mise en œuvre efficace du programme de coopération 2026-2027 et à l’atteinte des
résultats attendus en faveur des populations gabonaises.

Equipe de l’OMS au Gabon (bureau pays et l’équipe d'appui interpays)



3.2 Marche d’ensemble pour une culture du bien-être au travail

Environnement de travail et le bien-être du personnel

À l’occasion de la Journée mondiale de la sécurité et de la santé au
travail, célébrée le 28 avril 2026 sous le thème « Assurons un
environnement de travail psychosocial sain », le Bureau de l’OMS au
Gabon a réaffirmé son engagement en faveur du bien-être de son
personnel à travers une activité placée sous le signe de la santé, de
la cohésion et de la prévention.

une marche de 8 kilomètres, offrant à chacun l’occasion d’allier activité physique, échanges informels
et esprit d’équipe dans un cadre convivial. Au-delà de son caractère symbolique, cette initiative a
permis de rappeler l’importance d’un environnement de travail favorable à la santé physique et
mentale. Dans un contexte où les risques psychosociaux représentent un défi croissant pour les
organisations, promouvoir le bien-être des travailleurs constitue un levier essentiel pour renforcer
l’engagement, la motivation et la performance collective.
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Convaincue que la promotion de la santé commence au sein même
des organisations qui la défendent, l’équipe du Bureau a participé à 

Cette mobilisation s’inscrit pleinement dans les valeurs de
l’OMS, qui reconnaît que la santé des populations est
étroitement liée à celle des femmes et des hommes qui
œuvrent chaque jour à leur service. En encourageant l’activité
physique, la prévention et l’équilibre entre vie professionnelle
et bien-être personnel, le Bureau de l’OMS au Gabon entend
montrer l’exemple et promouvoir une culture organisationnelle
fondée sur le respect, la solidarité et la santé.

Au-delà des bénéfices immédiats pour les participants, cette activité contribue à renforcer la cohésion
des équipes et à favoriser un climat de travail positif, indispensable à l’atteinte des objectifs de santé
publique. Elle rappelle également une conviction forte de l’Organisation : pour accompagner
efficacement les populations vers une meilleure santé, il est essentiel de prendre soin de celles et ceux
qui portent cette mission au quotidien.

3.3 Equipe du bureau pays

Première rencontre du Dr Xavier Crespin avec le personnel de l’OMS
Gabon : cap sur la performance,et l’impact

Le 7 avril 2026 à Libreville, le Dr Xavier CRESPIN, récemment arrivé à
la tête du bureau de l’OMS au Gabon, a tenu sa première séance de
travail avec l’ensemble des collaborateurs. À cette occasion, il a
partagé sa vision stratégique, fondée sur la recherche de résultats
tangibles, l’excellence opérationnelle et une gestion axée sur la
redevabilité.
Fort de son expérience acquise au cours de ses précédentes
fonctions, notamment au Burundi, il a réaffirmé sa volonté de
renforcer l’efficacité de l’action de l’OMS dans un environnement où
les ressources demeurent limitées. Il a encouragé les équipes à 
s’appuyer sur l’expertise technique de l’Organisation afin de répondre aux priorités sanitaires
nationales, dans le strict respect des règles et procédures en vigueur.
Le Représentant de l’OMS a rappelé l’importance de renforcer les synergies avec les institutions
nationales, les acteurs de la santé et les partenaires des Nations Unies afin d’accroître la portée des
interventions au bénéfice des populations. Cette première prise de contact a permis de définir les
orientations d’une action davantage centrée sur la qualité, la performance et les résultats.



Remerciements aux partenaires 
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